	[image: image1.wmf]
	Projet de Développement Durable Loire-Baratte :

5 dimensions, 13 défis

Alternative à la Pénétrante

Par Brigitte Compain-Murez

1er juin 2005




Dans la continuité de l’action de 2001 commune aux Barattons, à nos voisins des Sablons et du Mouësse (rejet massif du projet de « pénétrante », du bétonnage ultérieur et du cortège des diverses pollutions qui l’accompagne), je m’attache naturellement aujourd’hui à mettre en lumière la diversité des richesses du domaine Loire-Baratte.

Je propose des pistes concrètes de valorisation globale de notre patrimoine à l’ensemble des acteurs concernés (gestionnaires du paysage, administrations, associations locales et nationales, maraîchers, habitants, jardiniers, office d’HLM, touristes et promeneurs…).

A la Baratte deux univers se côtoient ; la Loire et ses bords, terrain privilégié d’observation de la nature dans ses possibles excès hydrologiques et les terres maraîchères des paysans jardiniers, situées dans la plaine alluviale qui se présentent en une mosaïque de parcelles ordonnées.

Depuis plus de 300 ans, gens de Loire, les « Mangeux d’ail » ont façonné marais et limon, en creusant fossés et fontaines naturelles, en travaillant avec les bêtes, la bêche puis la mécanisation, bâti leurs longues maisons sur les rives et bien sûr fait naître l’histoire d’un quartier.

Etre maraîcher de la Baratte est aujourd’hui porteur de valeurs fortes ; identité, tradition étroitement associées à fraîcheur, qualité et goût du terroir.

Les enjeux du projet de développement durable Loire-Baratte sont multiples : économiques, socio-économiques, historiques, culturels, urbanistiques, écologiques et touristiques.

Le projet s’articule autour des jardins maraîchers, des jardins collectifs (familiaux, d’insertion et partagés), d’un écomusée en construction écologique et d’un jardin remarquable.

Encourager et pérenniser l’activité des maraîchers, valoriser le patrimoine culturel et environnemental sur les thèmes de notre patrimoine traditionnel Loire-Baratte , créer des liens entre la Baratte et les Courlis, favoriser la cohésion sociale tels sont les principaux objectifs de ce projet.

Sur un fond incertain de décentralisation et de délocalisations, il devient urgent que nous valorisions économiquement et culturellement, nos ressources locales et cela d’une façon pérenne dans le respect des gens et de l’environnement au sens large .

Les acteurs et les compétences locales sont en place pour un projet passionnant de développement durable original qui fera plus qu’à son tour des envieux et la fierté de notre terroir, le Val du Nivernais.

Les grands chantiers de demain seront moins la construction d’infrastructures routières que le casse-tête inéluctable des collectivités territoriales face à la dégradation de l’environnement qui s’accélère, l’adaptation de nos parcs de bâti actuellement très énergivores et la perspective du déclin de la production pétrolière, (certains tablent sur du très court terme). Nous pourrons dire adieu à notre mode de vie basé sur le tout pétrole. L’avenir appartiendra aux petites communautés locales, fondées sur l’agriculture et la solidarité.

Pour citer l’américain James Howard Kunstler 
: « La production alimentaire posera un énorme problème. A mesure que la rareté des biens intermédiaires à base de pétrole et de gaz fera reculer l’agriculture industrielle, nous devrons produire notre nourriture plus près l’endroit où nous vivons et à une échelle plus réduite….. »

Choix et efficacité énergétiques au regard du coût de l’énergie (qui n’a de cesse d’augmenter) et de lutte contre le CO2 (avec la déclinaison nationale du protocole de Kyoto et durcissement de la réglementation thermique dans les bâtiments entre autres …) et bien sûr l’épineux problème de la gestion de l’eau qui se profile vont occuper nos énergies, si j’ose dire, et nos réflexions durant les décennies qui viennent.

Tout ceci nous amène immédiatement à penser que nous serons bien aise de pouvoir cultiver dans les terres humides de la Baratte que nous n’aurons pas gaspiller et de cultiver nos esprits grâce à un tourisme de proximité sur les thèmes de notre histoire, de nos jardins et de la Loire puisque le tourisme du patrimoine et des jardins connaît un engouement non démenti depuis plus d’une dizaine d’années.

Le patrimoine vivant Loire-Baratte ancré dans l’histoire locale a rendez-vous avec son avenir qui se situe dans la continuité de ses traditions d’origine. Les idées germent, les projets fleurissent ; protection et valorisation du site Loire-Baratte s’imposent naturellement et s’inscrivent réellement dans les priorités d’aujourd’hui.

L’étude Développement Durable Loire-Baratte –est consultable aux bibliothèques de Nevers et de Saint-Eloi.

Brigitte Compain-Murez, expert en intelligence économique est chargée d’études stratégiques dans le secteur de l’énergie (maîtrise de l’énergie et énergies renouvelables), diplômée de l’ESSEC et titulaire d’un Master d’intelligence économique de l’Université de Poitiers. Issue d’une vieille famille neversoise et native de la Baratte, ses arrières grand-parents étaient maraîchers d’une part et industriels dans les matériels agricoles d’autre part.
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� James Howard Kunstler, auteur de « The Long Emergency » ed. Grove/Atlantic, 2005
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